
LES PLUMES DU CORBEAU

S'ÉTAIT un matin, dans un faubourg popu-ë
leux de Paris. Les ouvriers3, piotitantr
d'une heure de repos, se groupaient au- 1
tour des comptol s d«élai,,, dont les pro%
priétaires leur dis-tribuient au r;abair3 dest,

poisons plus ouioins lentsi. Les uns lisaient des.
nouvelles dan-3 des fouilles de titr-es diver,
mais d'opinions unitorrria; les auitres flâiaent,I
leis mai ný dans les pochesi, h u mint l'ai r déjà fi-oil
qui soufflait sur la ville. Le-i plu-4 àg,é, racon-I
taient aux apprentis ou aux nouveaux ouvrier-
les irici lents de leurs voyages durant le elas,ique
tour de Fra nce.

Entre chaque récit se faisaient, avec une sor-te
de téguJaité, des échanges de polites-e-i se com-
posanit de tout nées de vin, d'abtsinthe et de mnlU
cassis Parfois un refrain s'entendait sut'lealbasj
d'une porte ou dans lu flond de 1*assomrnoir. Uni
joueutr de vieille tour'nait la poigr ée de Fa méca-
nique et r-gat-diiit d'un air' tamélique. Souvent
un visage d*enfarît ou de* jeune tille s'encadrait
entr'e les fleurs modeztes d'une cose et un
sou, péntiblement gagné, tombait au pied (lu mu-
sicien, qui accentuait le mouvement, de son bras
en signe de recon naisiance ou levait nonchalam-
ment sa ca,.quette gî'ai,;seu-e.

Un vieillar-d, put tattl habit ecclésiastique,
s'acheminait av, c lenteur à travers ce quartier
bruyant et inconnu. Sa physionomîie-, d'unîe p&-
nétiane dou. eut' utie à une grande flner-se, l'e--
pii-sit la bonté et paraissait pouri ains4i dit'e rav-
onnet' de la fl.-mme de 'upo.,tolat. Son itegtrd
se repo(,sait i-r ceux qui l'examinaient cut-ieuse-
me~nt) awe utne explLr-sit n touchante de bienveil
lance p teî-ne 1le De tail e nînyt-tîine et peu t-o-
bu-te, il ser'rait contre lui le cour't manteau qu'il
avait j ié pat--des-.us S a soutane.

Att moîtîent où il p:î-sait devant l'assommoir,
une. voix jeune, Mais déjâ t-nuquje, ct-la:

-lé I le corbeau 1 le corbeau I
A cuite -ippt-Ilati-,n quii res-emble si fort à une

injuie, îé 1 shîwit, un éclat de t-lte générale ; cette
pat oIe inultatîte, pareille àune ti-îiée de poudt-e,
éveilla un écho tsotidajît,> et tout le lontg de la rue
une cla-meur mêlée de rireâ répéta sur tous le,,
tons :

-Le coi-beau!1 le cor-beau 1
Les hommem, le poing sur la hanche, trou-

vaient cette faice excellente, plus d'une fe-mme
baisma la tête et les apprf, nti- battirent des maitns.

Le ptêtre avait entendu et comr-it. Il j'ai-ltt
hésiter entr'e deux façons d'agit'. Dovait-il conti
fluer Fa route et dédaignter Fîinsulte jetée sur' sa
robe noite, ou bien allait-il fait-e tète au stupide
orage soulevé pat' son apparition'?

Ce dei-nier pat'ti lui parut le plus digne, le
meilleur, le plus utile.

Il s'approcha du gtroupe d'où partait l'injur'e
stupide, et s'adtressant à l'un de ceux dont le re-
gat'd'le raillait davant-sge, il lui dit d'une voix
douce- emiprei nt e d'ume sorte d'i noffensivo malice:

-Màon ami, êtes-vous bien Afr de connuître
toutes les§ espèces de coi beaux ?

Le riî'elde 1 ouvrier r'edoubla d'insolence gouail-
leuse.

-Eh bien I repr'it le pi-8t,-e, je crois que vous
vous tr-ompez : il e-t de6l coi'beaux dont vous n'a-
vez. lamais3 regat-dé les plumes...

Aloi-s, ent"o'uvr*au.t son petit manteau, le vieil,
lard lais>a voir F-a poitrine constellée de décora-
tiens et de médailles de sauvetage.

Par' un même mouvemenît, t'bus ce-4 hommces se
déeoiivriteiît, et tne sot-te de murmur-e indW~inet,
vague expression de i'egt et, se fit entendre dans
la foule.

-Mei enfants, repit le prêtre, voici la croix
de la Légion d'honnîeur', elle me fut doninée sur le
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quelles il me fùt donné de me dévouer et de rom-
plir mon de.voir... Je me tends ce matin chez un
brave ouvier, père de famille, à qui l'acte cout'a-
geux vient de métriter' une médaille d'or de pre-
mnière classe Je veux le complimenter, lui serrer
la main, et afin de lui Lait-e honneur, j'ai, vous le
voyez, ))até ma pauvre soutane de ces décora-
tion-s que je ne porte point d'or'dinaireo... N'est-il 1
point vrai, mes enifants, q&en ciaut au oit-beau,
vous ne vous attendiez pas à lui voir de Som d
blables plumes?f

L'ex pression d'u'n regret croissant se lisait sur-
le visage de tous les témotns de cette sc-ène ; etr
c.-lui qui le premier avait insuli.6 le -vieillar-d s'a- r
vançi résoluinen' vers; lui-Z

-Pa-donnez-nous, monsieut' l'abbé, lui dit-il,
nous sommes plus léceî-s que inéuhants.t

-Je le s-ais, i-épondit le pitte, mais votre lé. 0*
gèi-eté devient à la fois injuste et cr-uelle. Vou-
regr-ettet-ez l'olfen>e giratuite qtue vous m'avez
infligée, pst-ce que mon titi-e de ptrêtr-e ne m'em-
pêche pas de pt-ouve,- que je pos-è le une qualité
e.timée de tous les Fr-ançais : la bravour-e .. Mais
.1e ce que vouts me voyez couvert de décor-ations, J'
s'ensuit-il que mes conf.èrtes en sacer-doce ne
soient pas autant que moi di-posés au dévoue-
muent ? Non, mes amnis, ne le ct-oyez pas. Il a
pi u à Dieu de me placer dan - des conditions ex-
ceptionttelles et de permettre que mon aide fùt
utile dutrant de gr.îîd, dé-asti-es; maischaque
p,êti'e po-éde ass.ez de chat ité pout-accompli- les1
mêmes oeuvres ..- Qand vous ent voyez passer un
patrmi -vous, t'appelez vous4 qu'il at baptis-é vos en
fatstssisté voit-e mée mour-ante, qu'il nippt'en-
dra à votr'e faille l'amîuu' qu'elle doit à Dieu et
le r'espect qu'elle vous doit pot-ter'... et aloi-s, en
SOuvextît- de cette matiinée, pt-omettez-moi de ne
plus crier : Au corbeau1

-Oh I monsieur l'abbé I monsieur l'abbé I té-
p)éta le vieil ouvr-ier, ne nous pardonuez-vou:s
[)as ?&

-moi, mais de tout mon coea', mes enfants.
-E-n ce ca.&, daigniez le prouver.
-Du quelle manière ?
-En acceptant uti vert-e sans faço)n, sur le

cornptouir.
Le pi être soniit; l'offre était faite demsi bon

cSour qu'il é,ait impo.--¾bîe de s'en foi-malisert
mais son étrangeté la rendait inacceptaîble.

-Metrci, mes enfants, tépolidit l'abbé, met-ci
je regýt-ette4e ne pouvoir trinîquer avec vous4, maie-
MOUt affet-tioru peut heut-cusement se tr-aduitre
d'tine autrie mnièr-e. Je vais vous donner- ma
bén-édiction...

Les visages i-ailleurs devinrent Frîieux, les
fironts s3'inclinôt-ent, le véiitrab!e p-êtt-e leva la
main en pr'ononçant des par-oIes suintes, puis il
s'éloigina, t and is que les ouvi-iarr3s*sécîiaient d'une
voix unanime :

-Ah 1 lu bt-ave homme 1 le saint prêtr'e I
RAOUL DE NAvERT.

L'EMPEREUIR D'ALLEMAGNE A ROME
(Voir gravure)

La gravure de notre pr-emièr'e page.a tirait à la
visite du jeune empent'r à 3a Saîinteté le Pape',
vtsite que nons avons racoutée la bemaine dur'-
nièi-e.

Le moment r-eprésenté par l'arttiste ewtcelui où
Léon XLIl, debout à la pot-te de son cabinet, te-
ç 'it I 1 epeeur et l'invite à le suivre pour rester-
un tête à tête avec lui.

Le Saitit-Péie se tient ti-és di-oit dans su longue
soutane blanche, la physionomie éclairée par' un
titi s-ouiire, la main tendue au. devant de son bôte

L'empeî'eur s'avance au milieu d'un cer-cle de
prélats, curieux et pi-esséis sut- sn passage. Sait
glé dans son unifot me noir-, le cas-que pîlacé s-ous
le bras, il inclinie à demi la tête devant le iucceb-

ÉTYMOLOGIEà

MADÈRE

Madère-la douce Madèr-e ainsi que la nomme
un voyageuî--qni a rendu la santé à tarît de
phtisiques, est située dans l'Atlantique et forme,
avec quelques autres lies plus petites, le groupe
du Madèr'e.

Les Anglais oen réclament la découvetrte. Elle
fut découver-te, pi'étendenut-ils, en 1344, par un
marin anglais. Ceci, cependant, es.t encore à
troutver-. Quoiqu'il en soit, en~ 1419, Jean Gon-

zalez Zai-cv, Texeiî-a et Pare-t-elîs, Por-tugais de
nation, y abit-dèt-ent et on pr-irent pos-essien au
ribm du Por'tugal. To)ute l'île était alors couver-te
le fît'êts ti-és épaisses. (On y mit le feu et l'in-
cendie dut-a sept ans); ce qui lui fit donn.er le
nom de Madei'a-bois, pays boisé.

En passant, il n'est peut-êtr-e pas; hors de pro-
ps de dit-e qute le mot fr-ançais madrier vient du
molt portugais madera. Char-levoix le dit, tou-
oursI

HEZCTOR SERVADECO.

PRIMES DU MOIS D'OCTOBIRE

LISTE DES RÉCLAMANTS

,fontr6al.-A. tabrecque, 2164, rie S-liurent; J. O0
Mer.-ler, 1.5, rue des Allemands ; Dame Marie-
Louise 1 agacéý, 23-7) . t--e st-Co* stîn t ; .1- B. 11.Ga-
riéluy, 1442. rite Ste Catherine; Daine F". X.Tîtorin,
326, rue Amîtet-si ; Edoiaî-d Croteait, 199. rue,
Pl-ssis ; Moise Vitry, 90>, j ue des Ailetnands ; J.
0. S. La ivé ; 4-2, rue St Constant ; Damne A exina
B'-auvais, 1 724, rue -Ste Cather-ine ; Antoin.- Ci e-
vier, 419. ite IitcqtiesCaitier; Adjuduîr Cour-
chêne, 13149, rue Mignonne; Josephl Boimseau,
599, tue St-Laut-ent; LDame Lou s Boucher, 179,
rute Chathtam ; AIIi'ed '1'.ier. 9, rue Napoléon;
Rosai- Oiiî.et, 33, rite :St-Ut-bain ; Edouiard
Miercit, 2177, rue Notre Daute ; l.otis Laîmointe,
10()7, rue Onta-in ; A. Roy sen., 40.3, rit- Ples-
sis; LotCluhbl.- l'appueui, 7, rite St'--Eli.;abeth;
A. I.A relitpahat, 2285~, r e Notre-Daime; Daine
Calixte Corbeau, 211 )g, rue Panet ; Piertre La.
flamme, 2(K), rue Richmîonîd ; Mai-rius liaynîond,
hlôtel du GI li)e. 2U,,rue bt-Paul; F. X. Consi-
gtîy, 33. rue (lttaa.

Qiiebec.-Dame T'lt'i,,ns Darlyson, 78, rue Qte-Anne,
t :teir; A chille For-tin, 30), rite la l'ai-riqîte;

Joseph l.etoui-neau, 7, î-ue Jupiter-; Alfi-ed De-
met-s, 235, rue Piiuce Rîlou rd ; EIz-ýar Picard,
81, i-ue Dorchester'; Geore:u Richar-d. 7, r -e'l'ur-
g oit ; F'eri-nand Sowîail, 137, rue At-tgo ; Os-
car Dénéclîaud, île la maison MeCaîl et Ashehn,
rue St-Piei-re.

L6vis.-J. A. Béiin 31, rue Wolfe.
St Joxeph {Beatice>.-N\arcisse Drouin, carossier,

*SU()0.
Lacuie.-Joseph Octave Meloche ; Amédée V. Be-

bert.
SherbrooL-e.-F. Beaudet.
St-iî'6n i.--De-le Joséphîine Terrault, institutrice.
St Jfy(aciitthe.-Amable Cnt-on.
Ste Citis6yrptde.-Jnq. Poiriler, 191, rue Workman

Eiclia-is te Dubois, 313. rue Worktnan.
Moisimaytiy.-P. L nmontagne.
Longueuiil.-A. Tlru<deauî, rue St-Charles.
Ottawui--W. H. Kî-eps, P. 0. Sav Bank.

uStIJUe#or de NlitrdalP. R.- Day, 3390, rue Notre-
Dame.

Pointe Claire-Dr G. Madore.

CINQUANqTE-SIXIÈME TIRAGER

Le cinquante-sixième tirage des primes men-
sauelles du MONDE It-LUSThÉ (numér-os de No-
vembî-o), sut-a lieu SAMEDI, le-1er 1)ECEMBRE,
à'8 heures du s-oit-, dans la s-alle de l'U1ION ST-
J OSEPHI, coin des rues Ste-Cathez-ine et Ste-Eli-


